
LE SAMEDI 20 OCTOBRE 2018 !C'est officiel. Selon la Ligue nationale de football profes-sionnel (Linafp), le championnat national de première di-vision, saison 2018-2019, sera lancé le samedi 20 octobreprochain. Avec, en ouverture au stade Mbombet deMouila, Mangasport (champion sortant)/Dikaki FC.
©
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LE BRÉSILIEN NEYMAR RESTE AU PSG
« Je reste, je reste à Paris, j'ai un contrat (…) Je veux
triompher avec ce club, je veux gagner et j'espère que
cette saison sera merveilleuse », a martelé, depuis SaoPaulo jeudi dernier, le Brésilien Neymar. Fin des spé-culations.
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Après un début de compétition la-borieux aux Jeux africains de la jeu-nesse à Alger (éliminations d'AnneAmbourouet Bouanga et FernandNkero au judo), le Gabon (avec unedélégation de 13 athlètes) a décro-ché vendredi dernier deux mé-dailles de bronze (Marisca FalloneNzang Ndzime au taekwondo etAndy Bringeaud au tennis de table).

LES GABONAIS EN BRONZE
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Football/Match retour du dernier
tour des éliminatoires de la Can

U-20 Gabon-Burkina Faso, 0-1

OMNISPORTS/JEUX AFRICAINS DE LA JEUNESSE

FOOTBALL/TRANSFERT FOOTBALL/DÉBUT DU NATIONAL-FOOT SAISON 2018-2019

Les Gabonais ne
seront pas au
“Niger 2019”
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Consternation et tristesse se lisent sur les visages des Panthéreaux au sortir de leur défaite (0-1, but de Tap-
soba à la 64e minute), samedi dernier, contre leurs homologues burkinabè. Lesquels seront à la phase fi-
nale de la Can U-20 au "Niger-2019".
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DANS le marasme actuel du football gabo-nais, elle aurait constitué une parenthèse en-chantée, une qualification de notre sélectionnationale des moins de 20 ans pour la phasefinale de la Coupe d'Afrique des nations (Can)de sa catégorie prévue l'an prochain au Niger.Mais voilà : samedi, sur la pelouse du stadeAugustin-Monédan de Sibang, la dernièremarche se sera révélée, sur tous les plans,trop haute pour ces Panthéreaux dont onpeut deviner l'amertume. Il n'y a pour ainsidire pas pire mésaventure que celled'échouer au port.Mais au fond, n'est-elle pas logique ? Togo,Côte d'Ivoire : Anicet Yala et son groupe – ilsméritent nos félicitations pour cela – aurontmultiplié les exploits au long de cette cam-pagne de qualification. Mais on le sait, les mi-racles n'ont pas vocation à se reproduireindéfiniment. Face à un pays, comme beau-coup de ses voisins d'Afrique de l'Ouest,connu pour ses réussites en matière de for-mation, le nôtre a dû sans discussion baisserpavillon.D'autant que, circonstance aggravante pournos juniors, leurs homologues burkinabé pa-raissaient à ce point mieux préparés que lechampionnat de D1 s'est poursuivi jusqu'au10 juin. On pourrait certes dire la mêmechose de notre National-Foot, qui a pris fin àla veille du Mondial en Russie. Mais chacunsait l'ersatz qu'a été cette compétition, ré-duite à six clubs pour un playoff créé ex-ni-hilo et joué au pas de charge, alors même quel'épreuve, qui n'avait même pas bouclé sonpremier tiers, était à l'arrêt depuis plusieurssemaines. Rien à voir avec les 30 journées dechampionnat bouclées au Burkina Faso etdont chacun devine le bien qu'autant de le-vées peuvent faire aux jambes de ses joueurs.Faute donc du trompe-l'œil qu'aurait repré-sentée, en définitive, une qualification de nosU20, nous voilà renvoyés à ce qui, saison

après saison, apparaît comme notre (double)talon d'Achille, la faiblesse de la formation etla médiocrité du championnat, de surcroîtmal servi par un calendrier dont la maîtriseéchappe à chaque fois à ses concepteurs. Laformation d'abord. Ce n'est pas un hasard sinos jeunes pousses n'accrochent désormaisplus de phase finale de Can que par le biaisd'une qualification directe, la dernière re-montant à l'an dernier pour les moins de 17ans en tant que pays organisateur.Et puis, qui se rappelle le dernier grand es-poir, depuis Didier Ibrahim Ndong – parti duGabon en 2012 –, sorti de nos centres d'ap-prentissage et qui ait confirmé dans un clubpro à l'étranger ? L'exemple d'Aaron Bou-pendza, accueilli en postformation voilà deuxans aux Girondins de Bordeaux (Ligue 1 fran-çaise) et qui, après Pau FC (National, autre-ment dit 3e Division), s'apprête à découvriravec le Gazélec FC Ajaccio (Ligue 2) undeuxième club en prêt, cet exemple-là inter-pelle forcément, alors que ce jeune attaquantde 21 ans apparaissait comme l'une de nosplus solides promesses.Quant à notre National-Foot, la tragi-comé-die qu'elle nous aura joué lors de la dernièresaison a achevé de convaincre les plus opti-mistes quant à ses carences presque rédhi-bitoires. Entre ses multiples accrocs qui sontautant d'obstacles à la progression desjoueurs et son incroyable décalage avec lesintérêts des clubs et de la sélection (les deux-trois prochaines journées des éliminatoiresde la Can-2019 devraient se jouer sans les in-ternationaux locaux seulement en phase dereprise ; le coup d'envoi du National-Footétant annoncé pour le 20 octobre), le salutpour notre football n'est pas près de venir delà.L'amertume, elle, pourrait bien nous accom-pagner pendant un moment encore.


